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(2es cours de «<Soius au foyer»*

La methode americaine d'enseignement

Alors que dans notre premier article nous
avons cherche ä vous presenter les Soins au
Foyer, ä vous dire ä qui ils s'adressent, le but
qu'ils poursuivent, nous vous revelerons, au-
jourd'hui, la raison de leur succes qui reside
dans la methode d'enseignement employee.

Celle-ci s'inspire ä la fois des principes et de
la technique moderne de la pedagogie et de l'en-
seignement. Le precede d'interrogations est
largement utilise, ce qui rend l'enseignement vi-
vant, force l'attention des eleves, les pousse ä
la reflexion et tend ä ce que chacun retire le
meilleur profit du cours. L'enseignement est
donne dans la forme positive: la monitrice evite
des phrases telles que «ne faites pas comme ceci,
comme cela»; meme si l'eleve est dans l'erreur,
elle la reprendra en disant «faites ainsi». Cette
forme d'enseignement facilite chez l'eleve l'assi-
milation des donnees et evite de jeter le trouble
dans son esprit au moment oü elle doit faire un
effort d'attention et de concentration.

La methode prevoit l'usage de mots-cles qui
reviennent sans cesse et preparent ä la pratique
automatique du reflexe juste. La monitrice est
appelee ä dire ce qu'elle fait, pourquoi elle le
fait, comment elle le fait, joignant le geste ä

la parole.

nous voir partir, et Rolf, un des «grands patrons»,
m'assure que la population de la vallee, dans son
ensemble, est satisfaite de notre travail.

Des camps semblables ä celui-ci se trouvent dans le
canton d'Uri, ä Anzonico (Tessin), ä Safien, et dans
toute la region de Zernez. Ce sont des camps d'etu-
diants, de routiers de la Federation des Eclaireurs
suisses, de Jeunesses evangeliques, de Jeunesses catho-
liques, ou du Service civil international. Douze nations
y sont representees. Jusqu'ici 150 participants environ
(ä Zernez le plus äge ä 50 ans) sont venus travailler
quinze jours ou trois semaines. La direction centrale
—• un docteur du Service civil et deux routiers — se

trouve aussi ä Zernez. Iis ont ä eux trois prepare ces

camps depuis plusieurs mois. Eux non plus ne sont
pas payes. Iis nous aident de toutes manieres, toujours
souriants et utiles.

Le prix du voyage des participants est paye par les
communes ou par des fonds speciaux. L'administration
centrale et les camps — il y en aura jusqu'ä mi-sep-
tembre — sont finances de la maniere suivante: la
Confederation alloue par homme et par jour de travail
fr. 2.50, le canton fr. 1.— et la commune 50 centimes.
Quant aux outils et au materiel de cuisine, 1'Armee,
les Chemins de fer rhetiques et des particuliers les ont
mis ä notre disposition.

Camp de Sulsana, aoüt 1951.

L'inhalation au lit... sous un parapluie.

La methode fait aussi usage d'aides visuelles
— affiches, materiel de demonstration, etc., de
maniere ä fixer dans l'esprit des eleves l'image
d'un objet, le precede d'une technique, d'un
exercice, comme elle recommande l'usage du
tableau noir pour inscrire le titre des legons, les
mots nouveaux ou difficiles, et resumer la ma-
tiere enseignee au cours d'une legon.

Le role des monitrices

L'enseignement comprend les legons donnees

par la monitrice lesquelles sont suivies de con-
tre-demonstrations par les eleves.

La monitrice a la faculte d'adapter son en-
seignement au niveau des eleves: elle tient
compte des conditions particulieres ä chacun de
leurs foyers dans la distribution des täches ä

exercer ä la maison. Pour ce faire elle s'efforce
de connaitre ses eleves et leur milieu ambiant.

Tout l'enseignement est base sur le travail
en groupe — c'est la raison pour laquelle le
cours ne peut comporter qu'un maximum de 10

eleves — la monitrice doit avoir chaque eleve
en main tout en gardant un contröle absolu sur
l'ensemble de la classe.

* «Les Soins au Foyer» - La Croix-Rouge suisse n° 8,
septembre 1951.
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Les eleves apprennent a tirer parti d'un
materiel improvise et ä confectionner des ob jets
qui contribuent ä l'hygiene et au contort du
malade: sac en papier pour l'evacuation des de-
chets, table de malade, dossiers, appuie-pied, etc.
On fait appel ä leur ingeniosite pour la composition

de ce materiel de fortune.
Le respect rigoureux de l'horaire est un

point capital de la methode et permet de tenir
le programme.

Comme dans tout enseignement, la monitrice
doit posseder son sujet ä fond et avoir du plaisir
ä donner son cours. Elle veillera ä ce que son
enseignement soit agreable, clair, precis, ä la
portee de tous; elle s'exercera dans l'art de poser

des questions afin de favoriser le raisonne-
ment chez l'eleve et d'eviter qu'elle ait ä re-
pondre simplement par oui ou par non. Elle en-
couragera chaque eleve en lui donnant l'occa-
sion de donner au moins une fois une reponse
juste.

La monitrice doit inspirer la confiance et le
respect. Elle doit posseder des qualites d'intelli-
gence, de tact et de bon sens. Le sens de l'hu-
mour la sauvera dans certaines situations dif-
ficiles et contribuera toujours ä rendre son
enseignement vivant et moins rigide.

Ce cours demande ä la monitrice une tres
grande concentration d'esprit — plus elle sera
maitre de sa matiere, plus elle sera naturelle
dans son enseignement.

Comme toutes ces qualites et aptitudes ne se
trouvent pas toujours reunies chez une
infirmiere, l'enseignement du Cours I «Soins aux
Malades» est parfois confie ä d'autres personnes

ä condition que celles-ci soient bonnes
pedagogues.

Une conseillere technique aide ä leur formation

Les jeunes monitrices sont appelees ä faire
une autocritique des premiers cours qu'elles
donnent. Elles apprennent ä evaluer leur propre
enseignement de maniere ä combler les lacunes,
ä rectifier les erreurs. Elles sont aidees dans
cette täche par une conseillere technique ou une
monitrice experimentee qui assiste ä leurs
premieres lemons. (Une conseillere technique doit
donner au moins trois cours par an pour se
maintenir dans la pratique.)

La conseillere ne doit pas faire remarquer sa

presence; elle notera discretement ses observations

dont elle fera part ä la jeune monitrice
apres la legon. Plus une monitrice est
experimentee, plus elle a generalement de questions ä

poser ä sa conseillere.
La conseillere doit veiller aussi ä ce que le

niveau des cours soit ä peu pres semblable dans
l'ensemble du pays. Ceci presente plusieurs
avantages, notamment lorsqu'une eleve est obligee,

pour une raison ou pour une autre, d'in-
terrompre un cours, elle peut le reprendre plus
tard, dans la meme localite ou dans une autre,
au point oü eile l'a laisse. La conseillere sera le
plus generalement chargee de tenir un registre
des monitrices auxquelles on pourra faire appel
en cas de necessite. Le role de la conseillere con-
siste egalement ä suggerer que telle ou telle
procedure, qui s'est revelee utile pour les besoins
d'une population, soit enseignee ä la population
d'une autre region.

L'application de compresses chaudes.
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Liaison avec la Croix-Rouge

Dans les pays oü le programme des Soins au
Foyer se developpe rapidement, il convient de

prevoir une personne qui soit chargee de reu-
nir de temps en temps les monitrices pour leur
donner l'occasion de se faire mutuellement part
de leurs experiences et de revoir ensemble la
matiere des cours. Cette personne peut aussi
etre chargee de prendre contact avec les auxi-
laires volontaires de la Croix-Rouge, notamment
avec la Croix-Rouge de la Jeunesse qui peut
participer ä l'ensemble du programme de Soins
au Foyer de la Croix-Rouge.

L'enseignement des Soins au Foyer repre-
sente un service utile ä l'ensemble de la com-
munaute et auquel plusieurs groupes, dans une
meme section de la Croix-Rouge, peuvent
participer. II est ä souhaiter que cet enseignement
soit de plus en plus diffuse en Suisse, qu'il se

developpe comme il se developpe dans d'autres
pays afin de faire penetrer toujours plus avant
l'esprit de la Croix-Rouge.

(Texte et cliches aimablement mis ä disposition par la Ligue
des Soci6t6s de la Croix-Rouge ä Gendve.)
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